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ANNEE 2005

Avril
	Les scientifiques sont acculés à la recherche du savoir le plus précis, de
l’ultime comment. C’est pourquoi, chez eux, tant qu’il reste des zones
d’ombres, le doute est un état permanent. Si ce n’est pas toujours vrai pour
quelques chercheurs, ce l’est toujours de la communauté scientifique.

Mai
	A la lecture de « Soyez Savants, devenez prophètes… », de Georges
Charpak et Roland Omnes, Editions Odile Jacob, 2004.

J’ai donc visité la jolie cité d’Ecoute-s’il-pleut, sa place, son palais des lois,
sa tour de l’espace-temps et sa tour quantique. Visite ardue car, dépourvu
de bases scientifiques suffisantes, j’ai eu beau m’attarder longuement dans
la salle des lois extra-humaines , je n’ai pu circuler comme je l’aurais aimé
dans le palais des lois. Quant à la tour de l’espace temps et la tour
quantique, le géomètre de service, après avoir testé mes connaissances, me
fit entendre avec beaucoup de courtoisie que j’avais atteint mon seuil
d’incompétence et que ma bonne volonté, quoique méritoire, ne pouvait
compenser ce vice rédhibitoire. Je tins cependant à lui confier à quel point je
percevais qu’une équation qui dévoile les secrets de l’univers pouvait
susciter, chez celui capable de la déchiffrer, un sentiment de beauté
absolue, semblable à celui que peuvent faire naître les chefs-d’œuvre
produits par l’Homo Sapiens depuis la nuit des temps. Apercevant dans le
regard du géomètre un peu de regret mêlé de beaucoup de sympathie, je
me risquai à lui demander pourquoi dans ce palais des lois une place n’était
pas réservée au phénomène humain ? Bien que non réductible à une
équation, le facteur humain ne pouvait être ignoré, écarté. Evidemment,
éveiller l’humanité, non seulement au savoir, mais aussi à la connaissance,
à la sagesse est une tâche tellement ardue, démesurée qu’on ne sait par
quel bout la prendre, par quels chemins la conduire à bonne fin. Le temps
ne serait-il pas venu de relever le défi ? Je vis le regard du géomètre se
voiler et il me laissa partir sans répondre à ma question.
Les lois extra-humaines ont donc présidé à la formation de l’univers, au
passage de l’énergie à la matière, de la matière à la vie et à la direction prise
par l’évolution. Cela a demandé des milliards d’années, durée tellement
énorme qu’elle échappe à notre entendement.
Nous savons maintenant d’où nous venons, mais où allons nous ? Quel
avenir pour l’humanité ? L’homme se comporte comme s’il était devenu le
maître d’œuvre de cet avenir, sans pour autant que sa sagesse ait atteint le
niveau de ses prétentions. L’évolution a travaillé sur le long terme, avec une

4/6



Maurice NELIS - La vérité vous rendra libres______________________________________________________________________________________

infinie patience qui lui a assuré la maîtrise du phénomène. A l’inverse,
l’homme, apprenti sorcier, précipite le mouvement sans savoir où cela le
conduira. Les forces violentes, primitives, positives dont l’évolution s’est
servie, sont devenues entre ses mains tellement brutales, compulsives,
négatives qu’elles entraînent la destruction aveugle et accélérée de ce que
la nature avait construit jusque là avec tant de constance. La gestion
incontrôlée de notre planète devient de moins en moins contrôlable. Les
grandes puissances aveuglées par leurs intérêts immédiats, leur volonté de
domination, restent sourdes aux avertissements des sages et précipitent
l’humanité vers ce qui pourrait bien se révéler un point de non-retour. La vie
n’a pourtant de sens que si l’humanité a un avenir. Jusqu’à présent elle a
triomphé de tous les obstacles ; dispose-t-elle d’un recours contre
l’autodestruction ? Peut on espérer une vague d’altruisme tellement
puissante qu’elle parvienne à ébranler, soulever, emporter le poids énorme
de nos égoïsmes invétérés ? La théorie de Teilhard de Chardin d’une
noosphère  qui, atteignant son point critique, se sublimerait en sphère
d’amour, quoique éminemment séduisante, a peu de chance de passer du
rêve à la réalité.
Comment percevoir l’invisible ? Comment être attiré par ce qu’on ne connaît
pas, qu’on ne voit pas et dont on ne peut donc qu’ignorer l’existence ? De
merveilles qui devraient nous éblouir on passe à côté sans les voir, notre
attention étant captée avec une facilité dérisoire par les leurres que
multiplient et agitent avec habilité les marchands et faux prophètes.
Comment s’éveiller, comment éveiller à la fraternité, à la tendresse, à la
compassion ? Comment sentir, comment faire sentir que l’altruisme est une
nécessité vitale ? Devant les grandes détresses, les coups de cœur, si
puissants et spontanés soient-ils ne durent que le temps du spectacle. Bien
vite le quotidien limite notre horizon à nos petits problèmes.
Vulgarisée, rendue plus accessible, la science pourrait élargir notre horizon
en sensibilisant les locataires de notre si belle planète aux problèmes vitaux
qui ne sont plus de demain mais déjà d’aujourd’hui. La pédagogie prônée
dans « les mains à la pâte », autre livre de G. Charpak, déjà pratiquée et
pleine de promesse est-elle capable de s’opposer efficacement à l’avidité de
ceux qui détiennent le pouvoir et pour qui l’avenir de l’humanité est bien le
dernier des soucis ?



Maurice NELIS

L’auteur, ingénieur agronome, a travaillé dans le service public au
Congo Belge devenu ensuite République Démocratique du Congo.
Après une carrière où les moments difficiles n’ont pas manqué
mais particulièrement riches en contacts humains les plus divers, il
prend sa retraite dans le midi de la France. Intéressé depuis
toujours par le sens à donner à la vie et la réponse donnée par les
religions, la catéchèse de ses enfants l’interpelle. Il se met alors à
l’écriture pour tenter, au fil des ans, d’y voir plus clair, dans un
monde déboussolé où, aux mains de fanatiques et de cyniques, le
phénomène religieux confine aussi bien au ridicule qu’au tragique.

La vérité vous rendra libres

Le comportement de l’Église catholique, si peu conforme à
l’enseignement du Christ, a contraint l'auteur, dès après
l'adolescence, à mettre un terme à une pratique religieuse sans
rapport avec l’esprit des Évangiles. La catéchèse de ses enfants
fut pour lui le début d’une longue et profonde remise en question.
Afin de clarifier et de préciser sa réflexion, il recourut à l’écriture.
Commencée en 1980, cette pratique s’est poursuivie jusqu’à ce
jour. Au fil des ans, s’est dessinée l’évolution d’une pensée qui finit
par déborder largement du cadre religieux. De là découlent des
réflexions sur un monde en pleine mutation : croissance sauvage,
robotisation déshumanisante, multiplication des machines à
décerveler, etc. À se demander si la Vie pourra résister à celui
qu’elle a engendré : l’Homme. Enfin, ancien colonial, concerné par
toutes les controverses sur la colonisation, l'auteur s'est efforcé de
porter sur celle-ci un regard objectif, ne cherchant ni à absoudre, ni
à condamner, mais à comprendre ce qui s’était passé.


